
vienne, de la dévotion du Très Saint Rosaire.
La grand’messe fut chantée par le Pév. Père W. Valic|uette, 

O.M.I.. ancien supérieur des Oblu s au Cap-de-la-Madeleine, 
et depuis le printemps, curé de to paroisse. A ses côtés ser
vaient comme diacre et sous-diucre le Rév. Père Matthieu, 
o.f.m., et M. l'abbé Damphousse, vicaire à la Pointe-du-Lac.

Sous la direction de M. Orner Camirand, M.D., le choeur 
de la paroisse chanta la partie liturgique de la messe du Saint 
Rosaire, à la tribune de l’annexe, tandis qu’à celle du Sanc
tuaire les élèves du pensionnat rendirent avec ensemble et 
précision de belles hymnes à Jésus-Hostie et à sa Sainte Mère.

A titre d'ancien vicaire et desservant des pèlerinages, M. 
l’abbé E. Héroux, curé de Saint-Boniface de Shawinigan, 
avait été invité à donner le sermon de circonstance. Il nous 
parla, avec une éloquence simple et chaude tout à la fois, de 
Marie, reine du ciel et de la terre, reine du Canada, et, spé
cialement, du Cap-de-la-Madeleine.

Après la messe, la foule défila en procession devant les 
groupes du Rosaire.

Elle se retrouva presque aussi nombreuse au Sanctuaire 
vers trois heures dans l’après-midi. Après une vibrante allo
cution du Rév. Père Magnan, O.M.I., supérieur, sur le sens 
de la fête à l’heure actuelle, et un chapelet récité en méditant 
sur les mystères du Rosaire, un charmant groupe d’élèves du 
couvent, vêtues de blanc et couronnées de roses symboliques, 
adressèrent à Notre-Dame du Cap ce bel acte de consécration 
qui fit couler bien des larmes.

O Notre-Dame du Cap, Vierge Immaculée, et Reine du peuple 
canadien, daignez jeter un regard d’amour sur vos enfants, réunis 
i vos pieds, pour implorer votre miséricorde en faveur du monde 
malheureux et coupable et pour le confier à votre coeur maternel.

O Vierge du Cap, ô notre Reine, montrez-vous toujours notre 
Mère bien-aimée, et obtenez-nous bientôt la victoire et la paix.

Vierge Marie, ô vous qui êtes toute-puissante sur le coeur de 
Jésus, daignez puiser en cette source féconde les grâces les plus 
précieuses pour Notre Mère la Sainte Eglise et pour son Auguste 
Pontife Benoît XV. Conduisez, dirigez, bénissez la barque de Pierre 
au milieu de l’horrible tempête qui, depuis si longtemps, l’éprouve 
et la tourmente.

O Vierge du Cap, ô notre Reine,.......
Reine bien-aimée, vous qui, au pied de la Croix, êtes devenu notre


